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UNE ÉCRITURE  
À PLUSIEURS MAINS

Pour son rapport d’activité 2022, le Secours Catholique des Hauts-de-Seine 
a souhaité poursuivre sur ce bel élan collectif autour de la conception  

des articles. Une écriture à plusieurs mains et illustrée  
par les différentes personnes accueillies, les bénévoles et salariés  

du réseau. Merci à :
 
 

« Une aventure fraternelle à vivre ensemble » : voici la belle devise choisie 
collectivement pour le Voyage de l’Espérance. Et c’est réellement ce que nous avons 
vécu en juillet 2022, lors de ce temps fort partagé par 465 personnes en situation  
de précarité, bénévoles ou salariés à la Cité Saint-Pierre à Lourdes. Mais nous l’avons 
aussi expérimentée avant le départ, pendant les 18 mois de préparation, et depuis notre 
retour bien sûr. Car bien souvent les relations tissées les uns avec les autres ont été 
profondément transformées par cette aventure dans laquelle nous nous étions lancés 
ensemble. 

« Une aventure fraternelle à vivre ensemble », cela dit aussi beaucoup de ce 
que les acteurs de notre délégation expérimentent au quotidien dans leurs actions,  
leurs rencontres, leurs projets, dans chaque commune des Hauts-de-Seine.

« Une aventure », comme celle vécue par un groupe de femmes hébergées dans  
des hôtels pour créer un lieu de vie, l’Oasis des familles, à Malakoff ; ou comme  
le lancement dans notre délégation d’un incubateur pour expérimenter le partage des 
talents et des savoirs et ainsi nous entraider et nous enrichir mutuellement ; ou encore 
comme le court-métrage, porté par le groupe « Baguette et Fromage », pour travailler 
sur le changement de regard de l’opinion publique sur les personnes étrangères.

« fraternelle », car cette invitation à considérer la personne que nous rencontrons comme 
un frère, comme une sœur, est au cœur du projet du Secours Catholique et de toutes 
ses actions. Elle fonde et nourrit celles qui sont présentées dans ce rapport : nouvelle 
équipe à Suresnes, permanence d’accès aux droits pour les personnes étrangères,…

« à vivre ensemble », comme les projets des AMAP* solidaires de Clamart et Sceaux 
qui offrent à tous, personnes en situation de précarité ou non, l’accès à des paniers de 
fruits et légumes locaux et de saison ; ou comme les projets de changement social local 
qui mobilisent des habitants d’un quartier autour d’envies communes aux Blagis et à 
Sceaux, à Gennevilliers, à Villeneuve-la-Garenne ; ou comme l’exposition itinérante sur 
les réalités de pauvreté dans les Hauts-de-Seine portée par le Secours Catholique et 20 
autres associations au sein du Collectif Citoyens Fraternels 92.
Ce rapport d’activité vous présente donc les temps forts de l’année et une partie de ce 
qui a été vécu et réalisé selon les grandes orientations de notre projet de délégation, 
localement et dans les territoires. Toujours avec ce fil conducteur qui se retrouve même 
dans la rédaction collégiale de ce rapport : « une aventure fraternelle à vivre ensemble » 
que nous vous invitons à découvrir, le temps de cette lecture et, pourquoi pas, en 
rejoignant la délégation du 92.

* Association pour le Maintien d’une Agriculture Paysanne
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         Publication du livret de formations 2022-2023. 34 formations y sont proposées à tous  
les acteurs bénévoles et en situation de précarité de la délégation au cours de 67 modules.
7         Débuts prometteurs de l’AMAP Solidaire « Aux P’tits Pois » de Clamart (Association  
pour le Maintien de l’Agriculture Paysanne).
19 au 23         Travail de capitalisation mené par l’équipe de l’Oasis des familles de Malakoff  
pour valoriser les compétences et apprentissages du groupe de femmes qui a porté ce projet.  
Ce lieu d’accueil est construit par des familles et pour des familles pour améliorer leur pratique  
de la langue française, partager expériences et activités, des moments de convivialité et d’entraide  
afin de lutter contre l’isolement et offrir un espace adapté aux besoins des enfants.
20         Démarrage du premier Café-parents organisé par l’équipe de Gennevilliers.
23         Lecture publique du scénario du prochain film du groupe «Baguette et Fromage»  
qui vise à sensibiliser à la situation des personnes migrantes (voir page 22).
27         150 acteurs de la délégation définissent des actions concrètes pour mettre en œuvre les 
cinq priorités de l’année, lors d’une journée de rentrée à Boulogne-Billancourt.

1         Inauguration du lieu d’accueil de l’Oasis des familles à Malakoff (voir page 12).
6         Inauguration de l’exposition du Collectif Citoyens Fraternels 92 à Nanterre : «Les réalités  
de la pauvreté dans les Hauts-de-Seine et les réponses concrètes apportées par les associations  
du collectif». Celle-ci était visible à Nanterre, Bois-Colombes, Bourg-la-Reine et Puteaux et continuera 
à tourner en 2023 dans le département (voir page 25).

9         Première réunion de l’Incubateur de partage des savoirs visant à reconnaître et valoriser  
les talents et compétences de tous, en particulier ceux des personnes en situation de précarité (voir page 17).
19         50 parents en précarité et enfants de Malakoff, Asnières et Gennevilliers assistent, 
émerveillés, à un spectacle de cirque à Boulogne-Billancourt.
25         Un ancien détenu et des bénévoles témoignent de la réalité de la vie en prison auprès  
des habitants de Nanterre.
29         Première rencontre du groupe de travail “Bénévolat” sur la priorité «Redynamiser  
et accompagner l’engagement bénévole» (voir page 20).
30         Transition écologique de la délégation : après avoir installé un composteur au siège  
de la délégation, l’équipe salariée s’équipe d’un premier vélo, se forme à son usage en toute sécurité 
et à sa maintenance.

10         Après-midi festive à Puteaux : 120 personnes en situation de précarité et bénévoles 
visionnent le film souvenir du Voyage de l’Espérance et se remémorent leurs réussites de l’année.
15         Mobilisation devant la préfecture de Nanterre organisée par le collectif « Bouge ta 
préfecture » et la permanence d’accès aux droits pour demander au Préfet d’appliquer les décisions 
du tribunal administratif et de donner des rendez-vous aux personnes ayant gagné leur procès en avril 
dernier (voir page 15).
         À l’occasion des fêtes de fin d’année, des moments de convivialité et de partage sont 
organisés dans de nombreuses équipes locales avec les personnes accueillies et leurs enfants.

 
3         Animation pour le Changement Social Local : lancement des rencontres de délégation  
pour des échanges de bonnes pratiques (voir page 24).

3         Journée des bénévoles en responsabilité de la délégation : partage autour du code  
de conduite et d’éthique du Secours Catholique et lancement de la démarche Bilan & Perspectives 
pour la délégation.
3         Henriette Bros-Lemoine, bénévole au Secours Catholique depuis 15 années, est nommée 
Présidente de la délégation des Hauts-de-Seine.
18         Premier Atelier d’écriture pour la préparation du spectacle musical qui sera joué  
lors du voyage de la délégation à Lourdes en juillet 2022.
21         La Maire adjointe à la santé, l’action sociale, le handicap et les seniors de Villeneuve-la-
Garenne rencontre le groupe “Vive Le Goût” au sujet d’une collaboration sur une future épicerie 
solidaire.

         La démarche Bilan & Perspectives se déploie dans les équipes locales du Secours 
Catholique. Elle part des réalités de terrain pour revisiter les actions et choisir les priorités pour l’année.
         À l’occasion de l’élection présidentielle, échanges autour des plaidoyers portés par le Secours 
Catholique dans les équipes de Sceaux, Dom’Asile et de la Rampe et lors du Point Infos Migrants.
12         La toute nouvelle équipe locale de Suresnes se forme à l’Accès aux droits (voir page 31).
16         Accueil des réfugiés d’Ukraine : la délégation participe à une rencontre animée  
par la préfecture des Hauts-de-Seine pour coordonner l’action sur le terrain des acteurs associatifs  
et institutionnels.

6         Le groupe “Bouge ta Préfecture” manifeste à Nanterre pour le droit des personnes 
migrantes à déposer leur dossier de régularisation/renouvellement de leur titre de séjour. 
Représentation de la pièce de théâtre « Ma petite carte rose et bleue » à la mairie de Nanterre  
pour sensibiliser aux difficultés rencontrées par les étrangers (voir page 27). 
19 au 27         Pèlerinage en Terre Sainte d’un groupe de 20 personnes en situation de précarité  
et bénévoles des équipes de Colombes et Antony (voir page 21).

23 au 24         Quarante personnes en situation de précarité, bénévoles et salariés 
définissent les priorités de l’année de la délégation dans le cadre de la démarche nationale Bilan & 
Perspectives (voir page 16).

2         Accueil de l’exposition « Mieux manger pour mieux vivre » à Colombes et Sceaux,  
dans le cadre de sa tournée dans le 92, après les villes de Meudon-la-Forêt, Garches et Courbevoie.

7 au 13         465 personnes en situation de précarité, bénévoles et salariés de la délégation 
participent au Voyage de l’Espérance à la Cité Saint-Pierre à Lourdes pour vivre une expérience de 
fraternité (voir pages 10, 11, 13, 16, 21, 26).  
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LE SECOURS CATHOLIQUE  

dans les Hauts-de-Seine
Comme tous les ans, la générosité des donateurs demeure la principale ressource de la délégation 
des Hauts-de-Seine. Cependant, on note cette année une progression importante des participations 
financières des personnes accompagnées par l’association dans les activités déployées au sein de 
la délégation. L’année 2022 a en effet été marquée par l’émergence de nombreux projets participatifs, 
dont en premier lieu le Voyage de l’Espérance qui a pesé sur les dépenses mais que l’action de tous 
a permis de financer intégralement en fonds dédiés (dons, subventions, actions locales, apports 
des participants, etc.). D’autres projets ont vu le jour : ils concernent entre autres l’ouverture 
d’un lieu d’accueil pour les familles à Malakoff, l’accès au numérique, la création d’un film visant  
le changement de regard sur les personnes étrangères et le lancement d’AMAP solidaires.

  Voyage de l’Espérance

    Groupe Alimentaire Familial

*

Centre Communal d’Action Sociale
Ce nombre de bénévoles correspond aux bénévoles des équipes locales et des équipes thématiques
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UN VOYAGE SUR LA VOIE  
DE L’ESPÉRANCE, DU PARTAGE  

ET DE LA RENCONTRE 
 

Après 18 mois de préparation, 465 personnes, accueillies, 
bénévoles et salariées de la délégation des Hauts-de-Seine, 
participent au Voyage de l’Espérance, à la Cité Saint-Pierre 
de Lourdes, du 7 au 13 juillet 2022. Chacun arrive avec ses 
joies, ses peines, ses richesses et ses fragilités pour vivre 
un moment fraternel et avec l’espérance que la route se 
poursuivra ensemble au retour.

Ce voyage, c’est pour tous un grand moment de fraternité, 
ponctué de rencontres, de belles découvertes et aussi de 
moments de convivialité et de partage. Il y a bien longtemps, au 
début de l’année 2021, quelques notes de musique commencent 
à flotter, légères, pétillantes, dans la délégation, invitant chacun 
et tous à la fois à entrer dans la danse, dans cette aventure.  

Puis, en 2022, des « Copilourdes », des commissions et des 
rencontres locales se lancent progressivement, ce petit air 
devient une mélodie ample, belle, joyeuse, jouée par un orchestre 
réunissant des centaines de voix.

  

Le programme de ces cinq jours à Lourdes est riche et varié, 
conçu pour que chacun y trouve du plaisir et de l’intérêt. 
Il y a des occasions pour contempler ce bel environnement offert 
par les environs : découverte de la Cité Saint-Pierre créée par 
Monseigneur Jean Rodhain, fondateur du Secours Catholique, 
mais aussi découverte du sanctuaire de Lourdes et de la vie 
de Bernadette. Les excursions au lac de Lourdes, au pic du 
Jer, au parc animalier des Pyrénées ou encore au sommet du 
Béout donnent l’opportunité de parcourir en famille des paysages 
uniques.

Il y a des occasions pour se rencontrer, pour dire ce que l’on vit 
dans son quotidien. Des temps de partage et d’échange en petits 
groupes, les fraternités, offrent à chacun le temps de s’exprimer 
dans une atmosphère d’écoute et de confiance. 

Il y a, aussi, des occasions pour se rassembler autour de temps 
forts comme la procession aux flambeaux ou la veillée « feu de 
camp ». 
La soirée des Belles Pousses donne à voir une rétrospective 
réjouissante sur les projets et initiatives vécus, tout au long de 
l’année, dans les équipes de la délégation : des réussites, des 
réalisations, des projets, des succès, des batailles gagnées… 
comme l’atelier “En route vers l’emploi” à Asnières, le “Défi 
Entr’Aide” à Puteaux ou encore le Groupement d’Aide aux 
Familles de Châtenay-Malabry. 
Et bien sûr le spectacle musical le dernier soir, minutieusement 
préparé par une centaine de participants, est l’événement idéal 
pour exprimer la joie d’être ensemble. 

Il y a, encore, des occasions pour partager ses savoirs, découvrir 
et s’amuser avec des ateliers de toutes sortes (chant, théâtre, 
danse, modelage, origami, échecs…) ou encore des jeux et 
activités sportives et culturelles pour les enfants et les ados.

Et il y a, enfin, des occasions pour prier et vivre des temps 
spirituels dans un profond respect des croyances de chacun, 
comme le moment d’échange inter-religieux à l’occasion de 
la fête de l’Aïd el-Kébir suivie par la célébration de la messe 
dominicale.

Tant de visages parfois soucieux, fatigués voire découragés, 
partagent durant quelques jours le plaisir de rire, de bavarder, 
de s’amuser, de vivre ensemble. Ce voyage à Lourdes, c’est 
l’occasion inespérée d’expérimenter la fraternité dans toutes ses 
dimensions.

Et puis il a fallu revenir. Le Voyage de l’Espérance 2022 est 
passé mais est-il vraiment fini ? Ce n’est pas si sûr car chacun 
est revenu avec plein d’idées et de projets à développer, avec la 
conviction d’être plus forts ensemble et avec une furieuse envie 
de la faire cette #Révolution Fraternelle ! 

Alors que les 465 voyageurs de l’espérance sont rentrés chez 
eux, la musique du voyage, de sa préparation, de ce qu’ils y ont 
vécu, continue de les accompagner, de leur donner du souffle, 
sur le chemin de leurs vies.

  Le Voyage de l’Espérance, c’est un échantillon 
de la société. On expérimente le vivre ensemble.
  

  Ici je suis accueilli, je suis appelé par mon 
prénom.

  Ce n’est pas parce que les gens ont des soucis 
qu’ils n’ont pas le droit d’avoir des envies.

  Ce voyage m’apportera probablement de faire 
le choix de la vie.

  Nous repartons joyeux mais aussi reposés et 
plus forts pour affronter la vie, avec le soutien que 
nous pouvons nous apporter les uns aux autres.
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Quand on demande à Zalhata son meilleur souvenir du 
Voyage de l’Espérance l’été dernier à Lourdes, elle répond 
sans hésiter : les fraternités. Comme elle, nombreux sont 
ceux, parmi les 465 participants, qui restent durablement 
impressionnés par ces temps de partage libres, profonds 
et impliquants. 

Une fraternité regroupe sept à huit personnes qui ne se 
connaissent pas à l’origine et se réunissent pour échanger 
sur des questions essentielles à leur vie. Un mode d’échange 
privilégié au Secours Catholique depuis fort longtemps car 
chacun s’identifie uniquement par son prénom et sans préciser 
son statut social ou professionnel pour procurer une grande 
liberté d’expression à tous. 
Pendant le Voyage de l’Espérance, 37 fraternités se forment au 
hasard, chacune identifiée par une fleur différente. La diversité 
des profils rassemblés en leur sein favorise la richesse des 
échanges.

  Dans les fraternités, nous avons partagé, 
parlé de tout. Il y avait beaucoup de religions 
représentées et c’était naturel, spontané.

  C’était un voyage multiculturel, source 
d’enrichissement mutuel. Par les différents 
partages, on apprend avec chacun.

De préférence dans un lieu calme, en pleine nature - ce qui  
ajoute de la sérénité et du plaisir - sles fraternités se réunissent 
tous les matins autour de trois thèmes : “Aventure fraternelle”, 
puis “Vivre” et enfin le dernier jour “Ensemble”. Écoute mutuelle, 
bienveillance, non-jugement et confidentialité sont garantis par 
chaque animateur pour que la parole se libère, que les échanges 
soient de qualité, offrant ainsi de nouveaux apprentissages et 
favorisant l’utilisation de compétences parfois insoupçonnées.  

 

 Nous avons vécu un moment fort en apprenant 
à écouter l’autre, sans l’interrompre et sans dire 
« moi aussi cela m’est arrivé !» 
  
  Chacun disait ce qu’il avait envie de partager 
(…) on s’adapte très vite et la parole devient 
facile.

Lors de ces temps de parole, la magie opère rapidement. Chacun 
ose exprimer l’intime et partager son expérience de vie. Le 
« ON » est banni au profit du “JE”. 

  Nous étions avec des inconnus et nous avons pu 
échanger, se confier, même des choses intimes. 
Nous avons pleuré, rigolé ensemble.

Dans des vies souvent cabossées, il est rare de rencontrer une 
écoute réellement attentive et respectueuse. Celle offerte dans 
les fraternités tient sa promesse. Au travers du mur d’expression 
à la disposition de tous et source des citations en exergue dans 
cet article, les participants disent la joie d’être entendus, comme 
un signe de reconnaissance qui assure qu’on a de la valeur aux 
yeux d’autrui. 
Pas de doute : l’aventure fraternelle a bien été vécue ensemble. 

  Nous avons vécu un temps unique en 
échangeant chaque jour dans la même fraternité. 
On s’est senti attendu, écouté. (…) 

Ouverte en juin 2022, l’Oasis des familles à Malakoff accueille 
des mamans en situation difficile qui, le temps d’une après-
midi, font famille. Le 1er octobre 2022, l’appartement rose et 
blanc est inauguré comme il se doit. 

Quelle effervescence avant l’arrivée des invités. Vite, terminer la 
présentation des samoussas, dattes fourrées, muffins, sablés, 
cornes de gazelles… chacune a apporté sa spécialité ou recette 
chouchoute du moment. Dans la salle de jeu, Félicité et Amel 
répètent le discours écrit ensemble la veille. Elles vont témoigner 
de ce que l’Oasis leur donne : une deuxième famille et la fierté 
d’un projet mené à bien, ensemble. Et aussi de leur engagement 
à l’Oasis : elles sont présentes depuis l’origine du projet et l’ont 
défendu auprès des élus de Malakoff.

Élus qui ne sont pas leurs seuls invités. L’équipe de la délégation 
du 92 et bien sûr leurs familles et leurs voisins de Vanves et 
Malakoff se pressent à l’accueil où Wafaa et Christie leur offrent 
un bracelet Révolution Fraternelle qui plaît beaucoup à Madame 
la Maire. Notez qu’on fait bien les choses au Secours Catholique : 
chacun reçoit un badge pour y inscrire son prénom et répondre 
à la question : qu’est-ce qui vous a donné envie de venir ? « Voir 
notre projet se réaliser », « le goûter » (présent sur plusieurs 
badges, leur réputation de gourmets commence à s’étendre), « je 
cherche les palmiers de l’oasis », « pour te voir », « connaître 
pour mieux orienter », « les belles rencontres », « j’aime la 
générosité et la solidarité »…

Pour lire le florilège des motivations en entier, rendez-vous à 
l’Oasis lors des portes ouvertes organisées tous les deux mois et 
demandez à lire le journal de bord. «Nous sommes fières de faire 
visiter notre appartement si convivial aux personnes curieuses de 
le découvrir et qui, peut-être, souhaiteraient rejoindre l’Oasis», 
remarque Josée. Pour ce faire, deux conditions, en plus d’en 
avoir envie : avoir des enfants et signer la charte conçue et votée 
toutes ensemble au démarrage du projet. 

L’Oasis des familles ouvre trois après-midi par semaine, de 
14h à 17h, les mercredis, vendredis et samedis. Les mamans 
y viennent avec ou sans leurs enfants, pour laver et sécher leur 
linge dans l’une des machines, jouer au Uno, échanger autour 
d’un café ou d’un thé sur leur vie en France et au pays. Parfois, 
une spécialiste vient parler de santé ou d’alimentation. Parfois 
une bénévole anime un atelier manuel ou d’écriture.

Et un vendredi par mois, c’est Conseil de Maison : « deux heures 
utiles pour réguler les situations qui ne nous conviennent pas, 
explique Sylvie, et pour envisager nos projets ».
Les envies ne manquent pas : « cuisiner ensemble », « faire du 
sport ensemble », « organiser et vivre des sorties », « échanger 
sur les joies et les difficultés du métier de maman »... 
Dernières idées en date : un pique-nique au parc du château de 
Versailles, une séance de ciné tous ensemble au super cinéma 
de Malakoff.
Modeste et tellement tentant…

LES FRATERNITÉS :  
UN CONCEPT TOUJOURS AUSSI MAGIQUE 

À L’OASIS, TU TE SENS EN FAMILLE 

ORIENTATION N°1 :  METTRE AU CŒUR DE NOS VIES LA RELATION

L’équipe de l’Oasis des familles lors de l’inauguration
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La préfecture est l’interlocutrice principale pour qui souhaite 
obtenir ou renouveler son titre de séjour. Interlocutrice 
pourtant très difficile à contacter, surtout depuis que les 
démarches se font en ligne. Aux côtés des trois permanences 
d’accès aux droits de la délégation du 92, les collectifs 
« Bouge ta préfecture » et « Citoyens Fraternels 92 » agissent 
pour faire enfin respecter la loi. Et même s’ils enregistrent 
de belles avancées, la mobilisation continue.

Première difficulté : composer avec le labyrinthe administratif
Où trouver un ordinateur, où déposer son dossier, quelles pièces 
joindre… ? Les bénévoles des trois permanences d’accès aux 
droits du 92 ont accompagné presque 800 personnes étrangères 
au cours de 1 500 rendez-vous en 2022 et se heurtent aussi 
à ces questionnements. En effet, les situations des personnes, 
très variées, renvoient à des procédures multiples, qui changent 
régulièrement. Le transfert d’un logiciel à un autre engendre des 
incohérences et l’insuffisance d’information et de formation des 
instructeurs de la préfecture n’arrange rien. 

À titre d’exemple, pour les demandes d’Admission Exceptionnelle 
au Séjour (AES, ce qu’on appelle généralement “régularisation”), 
les personnes doivent constituer un dossier et demander un RDV 
par email. Même après cette étape, les obstacles ne sont pour 
autant pas levés car le plus souvent elles ne reçoivent pas de 
réponse à leur mail, ni de convocation pour pouvoir déposer leur 
dossier à temps. Les personnes dites “sans-papier” restent de 
fait dans l’illégalité et ne peuvent faire valoir leur droit à un titre 
de séjour.

Quand l’aide des permanences d’accès aux droits ne suffit 
pas, l’action collective devient nécessaire
C’est dans ce but qu’en 2020 “Bouge ta Préfecture” a été initié 
par le Secours Catholique du 92. Ce collectif régional agit de 
manière inter-associative afin de dénoncer les pratiques illégales 
de la préfecture et promouvoir un réel accès aux droits. En 
2022, il a accompagné avec un certain succès 215 personnes 
pour saisir le tribunal administratif contre la préfecture qui les 
empêchait de déposer leur dossier d’AES. En effet, le tribunal a  

certes très régulièrement condamné la préfecture à délivrer des 
RDV sous 21 jours pour les dépôts de dossier d’AES, mais aucun 
des demandeurs n’a reçu de RDV dans les délais et certains n’en 
ont toujours pas plusieurs mois après. Grâce aux manifestations 
et autres actions collectives, la majorité des personnes ayant 
effectué un recours en 2022 a cependant obtenu un rendez-vous. 

Le collectif « Citoyens Fraternels 92 » a bien avancé en matière 
de renouvellement de titre de séjour. Depuis la fin du premier 
confinement et en 2021, les délais de traitement étaient tels 
que les personnes se retrouvaient sans titre et perdaient leur 
travail et leurs droits sociaux. En 2022, ces délais se sont 
considérablement améliorés et, comme le collectif le réclamait, 
la préfecture remet désormais des récépissés. 
Alors, même si les délais restent trop importants et peuvent 
engendrer des pertes de droits, tous ces efforts en valaient la 
peine et la motivation reste intacte. Qu’on se le dise…

L’accès à une alimentation digne et de qualité prend chaque 
année un peu plus d’importance dans les projets du Secours 
Catholique des Hauts-de-Seine, avec le développement 
d’AMAP solidaires (Association pour le Maintien de 
l’Agriculture Paysanne), de jardins partagés et d’ateliers 
cuisine.

Chaque année qui passe rend la thématique de l’alimentation 
plus visible et primordiale dans notre société. Les crises 
environnementale et énergétique actuelles nous incitent à 
revoir nos pratiques en matière d’alimentation, à repenser nos 
habitudes et nos schémas traditionnels hérités de l’ère de la 
Grande Distribution. Nous sommes invités à sélectionner les 
produits que nous consommons en fonction de leur provenance 
et de leur saison, à mieux comprendre l’ensemble du processus 
allant du champ à l’assiette.
Le Secours Catholique s’intéresse à cette question depuis 
longtemps déjà, mais avec une attention particulière : offrir aux 
personnes en situation de précarité l’opportunité de manger “bon 
et bio” ou “de saison”. Si c’est en effet facile lorsqu’on en a les 
moyens, cela s’avère beaucoup plus difficile lorsque l’on doit 
se serrer la ceinture chaque mois. Et c’est “mission impossible” 
lorsqu’on est sans ressources ou presque.

Notre engagement : développer des projets pour que des 
personnes avec peu de moyens accèdent elles aussi à des 
produits aussi bons pour leur santé que pour la planète.

C’est le cas grâce aux AMAP solidaires développées à Clamart et 
Sceaux (voir article page 32), au jardin partagé de Chaville ouvert 
à tous pour récolter les produits que l’on a soi-même semés et 
entretenus, avec le groupe. Une façon de créer du lien entre les 
personnes, de se (re)connecter avec la terre, tout en ayant accès 
à quelques produits frais au moment de la récolte ! 

A Chaville toujours, des ateliers de cuisine sont aussi proposés 
régulièrement. Ils inspirent déjà d’autres équipes locales comme 
à Meudon-la-Forêt, par exemple, où il ne manque plus qu’un local 
pour vivre des rencontres autour de la cuisine. 

Enfin, à Villeneuve-la-Garenne, le groupe “Vive le Goût” se réunit 
depuis juin 2021 maintenant et porte auprès de la mairie le projet 
de réouverture de l’épicerie sociale. Le groupe se retrouve par 
ailleurs autour d’un goûter mensuel préparé par une personne 
différente à chaque fois et continue à réfléchir à une autre action 
autour de l’alimentation, dont la forme reste à dessiner. 

C’est par l’essaimage de ce type de projets que nous agissons en 
profondeur, en favorisant le changement des mentalités, chacun à 
notre échelle. Rendre possible l’accès à une alimentation durable 
et de qualité, pour toutes et tous, est un défi qui nécessite du 
temps, de la patience et de l’engagement. Cela demande aussi 
de la créativité, exactement comme en cuisine.

ACCÈS AUX DROITS DES ÉTRANGERS : 
LA PRÉFECTURE EN LIGNE… DE MIRE

DU BIO, DU BON ET DE SAISON 
AU MENU POUR TOUS 

ORIENTATION N°2 :  RENDRE POSSIBLE L’ACCÈS AUX DROITS POUR TOUS

Rencontre du groupe « Vive le goût »
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Début 2022 dans le cadre de la démarche Bilan & Perspectives, 
55 équipes de la délégation prennent le temps d’identifier les faits 
marquants vécus en 2021. Elles déterminent aussi les principaux 
enjeux pour leur vie d’équipe et pour leur action auprès des 
personnes qu’elles rencontrent. 46 représentants des équipes 
des quatre coins du département se réunissent ensuite en mai 
et découvrent avec plaisir cette belle rétrospective. 

Mettant en commun les préoccupations des équipes, leurs 
représentants définissent alors les axes prioritaires de travail de 
la délégation pour 2022-2023 : 
 Redynamiser et accompagner l’engagement bénévole ; 
 Porter attention à la vie conviviale et fraternelle des  
 équipes ;
 Diffuser la gouvernance partagée, le « faire ensemble »,  
 avec les personnes accueillies ;
 Faire de la maison d’Asnières un incubateur de partage  
 des savoirs ;
 Recueillir les fruits du Voyage de l’Espérance.

Ces priorités font écho à la 3ème orientation de projet de la 
délégation : « Partager nos savoirs et agir ensemble ». Il s’agit 
en effet de reconnaître et valoriser les talents et savoirs de tous, 
en particulier ceux des personnes en situation de précarité et 
encourager chacun à trouver sa place dans les équipes et les 
projets et à être au cœur des prises de décisions.
Envie d’en savoir plus ? Zoomons sur deux de ces priorités. 

Recueillir les fruits du Voyage de l’Espérance

Comment offrir aux 465 Voyageurs de l’Espérance l’occasion 
de participer à la préparation de ce temps fort ou à son 
animation sur place ? Pour relever un tel défi, pas de recette 
toute faite, il suffit de mélanger ces quelques ingrédients 
pour créer de bien belles saveurs : 

 Donner à chacun l’envie et la confiance pour mettre 
la main à la pâte, car chacun est attendu, chacun est nécessaire 
et les talents et envies sont variés : participation à l’une des neuf 
commissions du projet ou au comité de pilotage ; préparation et 
vente des confitures pour recueillir des fonds ; animation d’un 
groupe d’enfants durant les matinées ou d’une excursion au parc 
animalier, d’un atelier de danse, origami, chant, jeux de société ; 
préparation de l’apéritif et tant d’autres… 

 Prendre le temps que la pâte lève et que chacun, à 
son rythme, au moment qui lui convient le mieux, contribue à 
ce bon petit plat en cours de préparation, dont tous pourront se 
régaler. Sans oublier de se réjouir autant d’accueillir celui qui 
rejoint tardivement le projet que l’ouvrier de la première heure.

 Ajouter une grosse cuillerée de chants et de fête, de 
sourire, de convivialité, de fraternité car la cuisine n’est jamais 
meilleure que lorsqu’elle est partagée dans la joie et qu’elle invite 
chacun à entrer dans la danse.

Bien après le retour de Lourdes, ces saveurs continuent à 
parfumer la vie de beaucoup d’équipes de la délégation. De 
nombreuses personnes en situation de précarité osent désormais 
prendre part à la vie de leur équipe et contribuent à y lancer de 
nouvelles activités : à Clichy, un groupe de femmes se réunit 
désormais tous les mois pour partager leurs expériences et 
s’entraider ; un café – parents et des repas partagés se sont 
organisés à Gennevilliers ; de nombreuses équipes préparent 
des projets collectifs de départs en vacances…

Nul doute que les équipes continueront à recueillir les fruits 
du Voyage de l’Espérance pour que chacun participe à la 
construction d’un monde juste et fraternel.

DÉFINIR ENSEMBLE  
LES PRIORITÉS DE L’ANNÉE

ORIENTATION N°3 :  PARTAGER NOS SAVOIRS ET AGIR ENSEMBLE   

S’entraider et s’enrichir mutuellement 
avec l’incubateur de partage des savoirs 

Dans le cadre de la démarche “Bilan & Perspectives”, 
l’incubateur de partage des savoirs est l’une des cinq 
priorités de la délégation pour 2022-2023. Qu’est-ce donc 
que ce concept inspirant mais dont on ne cerne pas encore 
très bien les contours ? 

Notre projet de délégation, dans sa troisième orientation, nous 
invite à partager nos savoirs ainsi que nos talents et à agir 
ensemble. A l’origine, trois convictions fortes : pour être heureux 
nous avons tous besoin de contribuer, ensemble nous allons plus 
loin et nous avons tous des savoirs (savoir-faire, savoir-être), 
et/ou des compétences, voire des talents : cuisiner des plats 
savoureux avec un petit budget, réparer le pneu crevé d’un vélo, 
présenter un CV, écouter l’autre, fabriquer ses propres produits 
ménagers, jouer avec les enfants… 
Or, nous n’avons pas toujours conscience que nous détenons de 
multiples savoirs tant ils sont inégalement valorisés dans notre 
société. De la même façon, bien souvent, nous ignorons les 
savoirs de personnes que nous côtoyons, tout particulièrement 
ceux des personnes en situation de précarité.
Voilà l’une des vocations de l’incubateur : révéler les savoirs 
des acteurs de notre réseau du 92, accueillis comme bénévoles 
ou salariés, et nous organiser pour les partager, soit pour nous 
entraider, soit pour apprendre les uns des autres.

Le projet reste à préciser par le groupe qui s’est déjà réuni à 
plusieurs occasions pour y réfléchir. Cependant, un événement, 
déjà programmé en juin 2023, lancera le projet. Il est fort à parier 
qu’à nous toutes et tous, la liste des savoirs sera longue. En les 
partageant, notre capacité à agir, individuelle et collective, fera 
un bond en avant. Pour construire un monde juste et fraternel, 
nos forces vont être démultipliées.

Présentation des priorités de l’année lors de la journée de rentrée en septembre 22
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160 nouveaux bénévoles ont été accueillis en 2022, portant 
ainsi à 1 645 le nombre de bénévoles à la délégation du 92. 
Des forces vives, présentant une grande variété de profils, 
dont chacun a à cœur de prendre soin pour recruter, 
préserver et fidéliser ces précieuses personnes ressources.

65% 
des bénévoles sont des femmes*

40% 
d’entre eux ont moins de 60 ans*

9% 
sont bénévoles après avoir été aidés et accompagnés  

par le Secours Catholique**
77% 

des bénévoles apprécient principalement le contact  
et les échanges avec d’autres**

30% 
souhaitent en priorité associer davantage les personnes 

accueillies aux actions**

* enquête délégation 92 en 2022, ** enquête nationale en 2021

Le Bénévolat, reconnu « priorité des priorités » par le Conseil 
d’Administration du Secours Catholique
Si en 2021, covid oblige, nous avons dû réinventer notre manière 
d’accueillir les nouveaux bénévoles, avec les visioconférences 
notamment, en 2022, nous sommes allés plus loin. En effet, 
le Bénévolat est la première des cinq priorités majeures du 
Secours Catholique. Elles ont émergé des travaux de Bilans & 
Perspectives de chaque délégation, menés au printemps par 
55 équipes de l’ensemble du réseau des Hauts-de-Seine. De 
nombreuses raisons motivent ce choix, comme le départ de 
bénévoles durant la crise covid, l’indispensable renouvellement 
naturel, la difficulté pour beaucoup de bénévoles d’envisager une 
prise de responsabilité au sein des équipes locales, l’aspiration à 
plus de solidarité et de soutien entre bénévoles... Tant d’éléments 
à prendre en compte pour le maintien du tissu des équipes et 

sa densification. De plus, la diversité des profils des nouveaux 
bénévoles qui s’engagent questionne notre approche du 
bénévolat, nos manières de recruter, d’accueillir et de fidéliser. 
Pour cela, tous les acteurs du Secours Catholique sont appelés 
à mobiliser leurs énergies sur le sujet.

Un travail de fond et de forme au 92
La délégation a décidé de mobiliser davantage de ressources 
sur cette thématique importante : un groupe se rencontre 
régulièrement pour travailler le sujet ; son animation est soutenue 
par Aurélien, spécifiquement recruté pour ce faire, et Laurent, 
en mécénat de compétences. Ils pilotent tous les deux l’équipe 
Recrutement grâce à qui l’accueil des nouveaux bénévoles est 
plus réactif, plus personnalisé et plus structuré. Ils animent aussi le 
groupe Bénévolat. Il travaille sur le partage des bonnes pratiques 
et propose des outils aux équipes du réseau (guide d’accueil, 
guide de suivi du bénévole…) et en particulier aux bénévoles qui 
portent les missions d’appel à candidature, d’accueil, de suivi, 
de fidélisation des bénévoles. Ce groupe a également l’objectif 
d’inviter chacun à prendre soin de cette ressource première du 
Secours Catholique que sont les bénévoles : prendre du temps 
pour eux, se donner les moyens de les accompagner et aussi 
rappeler l’une des trois missions de notre Projet Associatif et 
National qui est « d’appeler toute personne à s’engager pour vivre 
la rencontre, l’entraide et la joie de la fraternité ». 

Cette année, deux Voyages de l’Espérance ont été organisés 
par la délégation du 92 pour près de 500 personnes de tous 
âges, origines, confessions... Les rencontres, partages et 
expériences fraternelles vécus lors de ces temps forts ont été 
sources d’enrichissement spirituel et restent des moments 
aussi émouvants qu’inoubliables pour les participants. 

Vivre la fraternité, enrichis de notre diversité
Le 8 juillet, sous une chaleur accablante, les participants au 
Voyage de l’Espérance posent enfin leurs bagages à la Cité 
Saint-Pierre à Lourdes. L’occasion pour beaucoup, fragilisés 
par un quotidien difficile, de faire l’expérience unique du « vivre 
ensemble ». Aussi, pour honorer la dimension spirituelle de ce 
voyage, est-il essentiel de permettre à chacun d’exister : répondre 
à un besoin de parler, d’être écouté et de se sentir reconnu. Les 
matinées en fraternités (voir page 13) avec leurs confidences, 
montrent combien il est important de partager sur ce qui nous fait 
vivre, nous touche, nous blesse ou nous réjouit. De leur côté, les 
écoutants sont disponibles à l’écoute individuelle. Ils entendent 
des histoires de migrations dans des conditions inhumaines ou 
rompent un instant une solitude insupportable.

Prendre soin des autres, c’est aussi honorer les croyances de 
chacun, en participant à la fête de l’Aïd el-Kébir. Pardonner, 
célébrer et partager : ces trois mots guident les préparatifs. 
Car c’est bien une invitation à découvrir comment nos frères 
musulmans célèbrent eux aussi le « Sacrifice d’Abraham », 
chrétiens et musulmans ayant bien des sources communes. 
L’Imam chante la sourate, des mots forts et simples s’échangent, 
disant le respect et le désir de la rencontre, dans un temps court 
et paisible, prolongé par la messe dominicale.

Un pèlerinage extraordinaire 
En avril 2022, des acteurs de l’accueil de jour de « La Rampe » à 
Colombes, de l’équipe du « thé/café » d’Antony et de l’accueil de 
jour de « La Voûte » à Paris, sont partis huit jours en Terre Sainte. 
Voici le témoignage de Daniel, de l’équipe de « La Rampe » : 

 Avant de partir, nous avons vécu plusieurs week-
ends de préparation ensemble et à cette occasion nous avons 
découvert un lieu étonnant : l’esplanade des religions à Bussy-
Saint-Georges ! Reçus par des musulmans et des juifs qui nous 
ont aidé à préparer notre séjour, nous avons été émerveillés 
de voir que chacun dans sa croyance vivait ensemble, en se 
respectant et en tolérant les différences de l’autre. Ce qui m’a 
marqué à Jérusalem, c’est la fosse où a été emprisonné Jésus 
avant d’être crucifié. C’est petit, sans lumière, dans un trou, un 
lieu déshumanisant. C’est atroce de penser que Jésus a passé 
sa dernière nuit dans cet espace ! Je suis aussi allé au Jourdain, 
où Jésus a reçu le baptême. Je me suis plongé dans la rivière et 
le père Hervé m’a fait vivre une démarche de renouvellement de 
mon baptême. Merci au Secours Catholique et au réseau Saint-
Laurent.

DES VOYAGES POUR HONORER  
LA DIMENSION SPIRITUELLE DE CHACUN

LE BÉNÉVOLAT : 
UNE RESSOURCE, UN ENJEU, UNE PRIORITÉ

ORIENTATION N°4 :  PRENDRE SOIN DE SOI,  DES AUTRES, DE LA PLANÈTE

Forum des associations à Clichy

Échanges inter-religieux pendant le voyage de l’Espérance
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Depuis 2019, le groupe de travail sur la Gouvernance 
Partagée lance des chantiers innovants. Ils créent déjà 
les conditions du renforcement de la capacité de tous 
à décider et agir ensemble, à toutes les échelles de la 
délégation (voir article page 16 sur l’organisation réussie du 
Voyage de l’Espérance de 2022). Retour ici sur des actions 
d’appropriation en faveur de cette gouvernance tellement 
prometteuse pour la délégation.

Un travail d’orfèvre à disposition des équipes
L’expérience des membres du groupe et leurs sources 
d’inspiration les ont conduit à ciseler six clés essentielles afin 
que la Gouvernance Partagée se mette en place, soit pérenne 
et produise les effets escomptés dans une équipe :
 Être disposé à : écouter, faire confiance, prendre le  
 temps, s’exprimer et donner son opinion, ou encore  
 être ouvert à l’expérimentation. Partager la gouvernance  
 n’est pas qu’une affaire d’organisation. Chacun doit être  
 attentif à sa posture personnelle. 
 Faire groupe : s’accorder sur des règles de vie en  
 commun, soigner la vie d’équipe, veiller à l’animation  
 des réunions par exemple. 
 Définir une organisation claire : mettre en place des  
 pôles d’activités et leur coordination, prévoir des  
 assemblées générales régulièrement.
 Préciser les champs de compétences de chaque groupe  
 (pôle d’activité, coordination, assemblée générale),  
 ainsi que l’articulation et la communication entre ces  
 différents groupes.
 Utiliser des outils de prise de décision collective : le vote  
 au jugement majoritaire, le consensus à minima ou la  
 gestion par consentement par exemple.
 Penser à récolter, régulièrement, les fruits de  
 la gouvernance partagée : pour étudier ses apports et   
 enseignements. 

“Ces clés sont la traduction concrète de notre volonté d’être tous 
acteurs dans la co-construction de notre projet commun, comme 
le précise le projet de délégation. Pour cela, il est indispensable 
d’inventer ensemble des espaces de débat, de créer des 
instances et conditions qui renforceront la capacité de tous à agir 
ensemble”. C’est pourquoi ces clés seront diffusées aux équipes 
dès 2023, notamment auprès des animateurs qui accompagnent 
le déploiement de la Gouvernance Partagée dans le réseau de 
la délégation des Hauts-de-Seine. 

Une vidéo inspirante
En complément, le groupe travaille aussi sur le scénario d’une 
courte vidéo dont l’objectif est de donner envie aux équipes de 
se lancer dans la Gouvernance Partagée. Il prévoit de mettre en 
valeur les apports pour les équipes, de clarifier une notion qui 
peut sembler complexe ou de rassurer sur les conditions de sa 
mise en œuvre.
Autant d’aides apportées aux équipes pour faire évoluer leur 
mode d’organisation et rassembler toutes leurs forces et talents 
pour aller encore plus loin.

Une élection sans candidats
Le Conseil d’Animation est l’instance qui contribuera à la mise en 
œuvre des cinq priorités retenues par la délégation pour 2023, 
dont la Gouvernance Partagée. Une instance qui représente la 
diversité des acteurs du réseau. Tout naturellement, il a donc été 
convenu en 2022 que ses membres soient choisis en fonction 
de leurs qualités et compétences reconnues par l’ensemble du 
groupe et non parmi des personnes qui se seraient elles-mêmes 
mises en avant. C’est aussi ça la Gouvernance Partagée.

«Baguette et Fromage» est un groupe qui se réunit depuis 
2015 autour d’un repas et de discussions liées au cinéma. 
Son objectif est aussi de travailler sur le changement de 
regard de l’opinion publique sur les personnes dites 
«migrantes» au travers d’un court métrage original dont le 
projet s’accélère en 2022. 
 
Le groupe, composé d’une dizaine de passionnés de cinéma de 
tous âges et toutes origines, imagine comment changer le regard 
sur les personnes migrantes à travers une démarche artistique 
et collective : la création d’un court métrage. Accompagné par 
un professionnel, Daniel, le groupe se sensibilise et se forme 
au processus créatif de l’écriture d’un scénario pendant cinq 
séances de travail mi 2022.
«Tout d’abord, il a fallu trouver un fil conducteur au projet pour 
avoir un fil narratif, explique Salimatou. Daniel nous a fait réfléchir 
à nos films ou séries préférés pour identifier ce qui nous plaisait. 
Nous avons découvert une grande diversité de genres (action, 
romance, comique…). Cela nous a aussi conduits à mieux nous 
connaître et à comprendre ce qui nous avait animés dans nos 
choix.»
À la séance suivante, un fil conducteur émerge : « être un héros 
de tous les jours », référence à la détermination et aux combats 
menés au quotidien par des personnes dans l’ombre. Par la suite, 
des temps d’échange nourrissent peu à peu la trame du scénario. 
Les participants témoignent de leur vécu, d’histoires réelles de 
connaissances ou imaginées, chacun se sent libre de prendre la 
parole, à tour de rôle. En parallèle, ils se forment aux techniques 
de construction d’un film cohérent avec l’histoire.

Et en septembre 2022, les membres de « Baguette et Fromage » 
découvrent le scénario définitif lors d’une lecture par des 
comédiens et comédiennes professionnels, dans un théâtre. 
Invités ensuite à monter sur scène, ils expriment leur satisfaction 
d’avoir été entendus et compris. Ce court métrage est un conte 
qui s’intitule « Cendrillon de La Chapelle ». Il illustre des valeurs 
de courage et de solidarité et donne à voir une histoire différente 
de celles qui sont habituellement racontées sur les personnes 
dites migrantes. 

Le travail se poursuit aujourd’hui avec l’apprentissage du jeu 
lors d’ateliers théâtre. Il ne reste plus qu’à terminer l’adaptation 
finale du scénario, attribuer les rôles entre les membres du 
groupe, trouver les décors et lieux de tournage, produire le court 
métrage... 
Avec l’implication de chaque membre du groupe, l’aventure 
continue !

SIX CLÉS POUR AGIR ENSEMBLECENDRILLON DE LA CHAPELLE

NOS MODES D’ACTION
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Après une année de sensibilisation, de formation du réseau 
des bénévoles et de diagnostics terrain en 2019, des graines 
de projets ACSL sont semées en 2020 dans tout le 92. Dès 
2021, nous avons commencé à récolter les fruits de ce 
travail, de beaux projets ont mûri. En 2022, toute cette vie se 
transforme et évolue. De nouveaux défis s’offrent à nous et 
nous voyons déjà de belles opportunités poindre à l’horizon. 
Retour d’expérience sous forme de questionnaire de Proust 
pour donner à voir ce à quoi ressemble aujourd’hui l’ACSL 
dans le 92.

Si l’ACSL était un slogan, ce serait : Tous ensemble !
Comme le nom que s’est donné le groupe de familles des Blagis 
et de Sceaux, qui s’embarque dans l’aventure de la gouvernance 
partagée afin de se répartir les tâches et que chacun trouve sa 
place pour imaginer de nouveaux projets.

Si l’ACSL était un dessin, ce serait : Des mains qui se serrent 
et s’entrelacent.
Comme le tag sur le rideau de fer du local “Ça grésille” qui parle 
de l’entraide dans ce lieu autogéré par des habitantes du quartier 
de Gennevilliers.

Si l’ACSL était une couleur, ce serait : Blanc comme le mur 
de la Maison des femmes.
Blanc aussi comme la colombe qui prend son envol. Deux ans 
après le lancement du projet, la maison des femmes d’Asnières 
fonctionne désormais en toute autonomie. Elle pérennise 
l’utilisation de l’art pour favoriser l’expression des femmes et 
embauche la stagiaire de l’INECAT que nous avions choisie. 

Si l’ACSL était un plat, ce serait : Un goûter.
Comme ces gaufres dégustées par le groupe “Vive le Goût” à 
Villeneuve-la-Garenne. Après un travail de plaidoyer pour la 
réouverture de l’épicerie solidaire couronné de succès, le groupe 
se retrouve aujourd’hui autour d’ateliers cuisine pour rêver à la 
suite.

Si l’ACSL était une chanson, ce serait : Ce n’est qu’un au 
revoir mon frère !
Car après 10 années d’existence à Gennevilliers, l’association 
“Récit Pro Cité”, premier projet ACSL de la délégation, a prononcé 
sa dissolution. Et rien de meurt, tout se transforme : certains 
membres de RPC continuent leurs activités au Luth et d’autres 
vont rejoindre notre projet d’incubateur (voir article page 17) ! 
Vive l’essaimage !

Si l’ACSL était un objet, ce serait : une cafetière.
Comme celle de l’Oasis des Familles (voir article page 12), 
qui a ouvert ses portes le 1er octobre à Malakoff. Dans ce 
lieu chaleureux, les décisions se prennent collectivement aux 
Conseils de Maison. On y cuisine ensemble, on lave son linge, 
on fête les anniversaires et on imagine déjà le lancement de 
nouvelles activités (sport, ateliers créatifs, sorties…). 

Si l’ACSL était un mot, ce serait : L’entraide.
Comme dans le groupe ACSL de la délégation, qui se réunit 
une fois par trimestre pour partager des outils, s’inspirer et 
s’entraider !

Le collectif Citoyens Fraternels 92, parmi ses missions, 
sensibilise les concitoyens et les élus du département 
sur les problématiques rencontrées par les personnes en 
précarité. Quoi de mieux qu’une exposition itinérante pour 
aller à la rencontre de toutes et tous.

Créé en 2015, Citoyens Fraternels 92 rassemble 21 associations 
de solidarité du département, dont le Secours Catholique. Elles y 
coordonnent leurs actions pour lutter plus efficacement contre la 
précarité, en lien avec les institutions locales.  En 2022, le collectif 
décide de créer une exposition, « Les réalités de la pauvreté dans 
les Hauts-de-Seine et quelques réponses concrètes apportées 
par les associations », pour aller à la rencontre des institutionnels, 
des associations et des habitants des Hauts-de-Seine. L’accent 
est aussi mis sur des actions concrètes menées par le collectif 
en matière d’accès aux droits, à l’hébergement et au logement, 
à l’emploi et sur l’animation de réseaux locaux de solidarité. Elle 
met enfin en lumière des initiatives concrètes des associations, 
offrant des conditions de vie dignes pour tous, démontrant que 
les précarités sociales ne sont pas une fatalité.

Le collectif en chiffres

30 000 
personnes accompagnées sur

36 
communes

21 
associations de solidarité regroupant

3 500 
bénévoles

Une inauguration qui en a interpellé plus d’un
L’inauguration de l’exposition réunit une centaine de personnes 
à Nanterre le 6 octobre. Une table ronde animée par Guillaume 
Goubert, ancien directeur de La Croix, donne la parole à des 
personnes en situation de précarité témoignant de manière 
bouleversante des difficultés qu’elles rencontrent. Les 
représentants des institutions municipales, départementales et 
de l’Assemblée Nationale ont ensuite été interrogés en fonction 
de leur domaine de compétences : quelles actions engager pour 
réduire la fracture numérique ? Comment faciliter les démarches 
administratives ? Comment permettre un réel accès au logement 
des plus pauvres ?... Autant de questions qui n’ont pas donné lieu 
à des engagements concrets, mais qui en revanche ont permis 
d’amorcer le dialogue sur les moyens d’actions envisageables 
en partenariat avec eux. 

Une exposition itinérante pour faire bouger les choses 
L’exposition a été imprimée en 3 exemplaires pour pouvoir la 
présenter dans plusieurs lieux simultanément. Nanterre, Bois-
Colombes, Bourg-la-Reine et Puteaux l’ont accueillie dans le 
cadre d’événements propices à la rencontre d’institutionnels, en 
particulier les députés élus en juin 2022 qui ne connaissaient 
pas encore le collectif. Maires et adjoints en charge de ces 
problématiques et associations solidaires désireuses de créer 
de nouveaux réseaux locaux… ont souligné l’importance de ce 
type de rencontre. 
En 2023, la tournée continue ; chacun peut participer à cet élan 
fraternel en écrivant à bonjour@citoyensfraternels.org pour 
emprunter et diffuser l’exposition dans sa ville.

CITOYENS FRATERNELS 92 :
UNE EXPOSITION SUR LA FORCE DU RÉSEAU

 DES PROJETS QUI NAISSENT, QUI VIVENT, 
QUI SE DÉPLACENT ET QUI ESSAIMENT 

DANS LE 92
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Le Secours Catholique place au cœur de son action 
la participation des personnes accompagnées et le 
renforcement de leur capacité à agir ensemble au travers de 
l’expression artistique. En effet, quand il s’agit de s’exprimer, 
réfléchir ou dénoncer, la parole n’est pas toujours le moyen 
le plus adapté, d’autant plus lorsque l’on est étranger et/ou 
en situation de précarité. Le chant, la danse, la musique… se 
révèlent souvent beaucoup plus efficaces et c’est pourquoi 
des ateliers et des expérimentations ont vu le jour en 2022 
dans la délégation. Zoom sur deux d’entre elles.

Mala’kiff à Malakoff : un atelier de médiation culturelle
Lors d’un accueil de jour, la nécessité de renforcer les relations 
et la convivialité entre bénévoles et personnes accueillies est 
évoquée. Des ateliers autour de la voix sont alors animés 
à Malakoff. Des femmes s’y expriment individuellement 
et collectivement sur la souffrance de la vie à l’hôtel. Un 
enregistrement sonore retrace leurs témoignages et une 
saynète est rédigée en vue du spectacle musical du Voyage 
de l’Espérance (voir article page 26). Le jour J, dix femmes 
montent sur scène pour illustrer à leur manière la colère du rôle-
titre, Nathan. Un moment fort en émotion : « J’ai oublié mes 
soucis, je me sens reposée », confie l’une d’elle après un atelier 
d’expression. « Je ne pensais pas que je pourrais faire ça, me 
produire sur scène ! » confie avec fierté l’une des actrices d’un 
soir à l’issue du spectacle. 

“Ma petite carte rose et bleue” : une œuvre collective
“Bouge ta préfecture” (voir article page 15) accompagne des 
personnes sans-papiers dont les droits sont bafoués à rendre 
visibles leurs revendications et à agir ensemble. C’est dans ce 
cadre que Coralie a animé un atelier théâtre afin de permettre 
à des personnes souffrant de difficultés administratives de sortir 

de la solitude, de se rassembler, d’échanger et de s’exprimer par 
le biais d’une pratique artistique. Sur la base d’un scénario déjà 
écrit puis adapté en fonction du vécu des participants, toutes 
et tous ont joué et improvisé sur des problématiques liées à la 
préfecture afin d’en faire une représentation le 6 avril, après 
une manifestation organisée par le collectif. Trois comédiennes 
amatrices ont relevé le défi et, tour à tour, danse, chants, théâtre, 
RAP, poésie, textes, humour… ont fait vivre toute une palette 
d’émotions devant un public bouleversé, dans la salle des 
congrès de Nanterre.

 Ça m’a appris à me connecter avec les autres.
Liliana, comédienne d’un jour

 Je me suis sentie libre d’exprimer mon mal-être et celui de 
ceux qui n’ont pas le courage de le faire.

Paule, comédienne d’un jour

 Nous avons pleuré ensemble et beaucoup ri aussi. Je 
suis heureuse d’avoir apporté un peu de lumière, d’espoir et 
d’humanité dans le parcours de ces personnes admirables. Je 
suis fière que ces personnes invisibilisées aient été mises en 
lumière.

Coralie, animatrice de l’atelier théâtre

 C’était extraordinaire ! Très vrai, très touchant, j’ai même 
pleuré... et en même temps plein d’énergie et d’envie de faire 
bouger les choses ! Bravo à toutes !

Emmanuelle, spectatrice 

Le Voyage de l’Espérance est une extraordinaire aventure, 
élaborée par des volontaires, au fil des idées qui émergent de 
leurs rencontres. Parmi celles-ci, la création d’un spectacle 
musical en cinq mois, pour clôturer en beauté le voyage 
par un moment festif et artistique, écrit et interprété par 
tous les acteurs du 92 qui le souhaitaient, accueillis comme 
bénévoles.

Après quelques ateliers d’écriture, la thématique principale du 
spectacle s’impose : un ado ne croit plus en rien. Sa grande 
sœur l’emmène en voyage, occasion de belles rencontres… et 
de retrouvailles. Les personnes en précarité expriment au fil des 
scènes leurs situations et ce qui les font se relever au quotidien, 
grâce à différents modes artistiques : les percussions, le mime, 
la chanson, le théâtre, la danse.

Le premier acte décrit le mal-être de l’ado. Des jeunes des Blagis 
écrivent des scènes illustrant son dégoût de la vie. Parmi eux, 
Nathan et Noémy acceptent d’interpréter les premiers rôles, d’où 
le titre du spectacle. 

L’acte 2 met en scène la découverte de belles personnes qui 
donnent peu à peu le moral à Nathan. Pour cela, les équipes 
locales sont invitées à écrire et jouer leurs propres scénarios sur 
scène. Des capes rouges et roses, confectionnées par un atelier 
couture, facilitent l’identification respective de Nathan et Noémie 
au fil du passage sur scène des équipes.

Le dernier acte montre un Nathan résilient et une Noémie 
heureuse de retrouver enfin son petit frère. Et pour le final, 
cent artistes se rassemblent sur scène pour saluer. Le bonheur 
de ce qu’ils viennent de réaliser se lit dans leurs yeux et leurs 
sourires. La plupart d’entre eux ne s’en croyaient pas capables. 

Descendus de scène en une longue chaîne, ils entraînent avec 
eux des spectateurs conquis vers l’extérieur, plus forts car tous 
ensemble.  

Contre l’isolement du harcèlement, reprendre goût à la vie 
dans la rencontre des autres

Des jeunes des Blagis se sont emparés du sujet et ont très 
rapidement dessiné le profil de Nathan : très bon élève, bègue, 
amoureux... Il devient l’objet de moqueries de la part de ses 
camarades de classe après avoir déclaré ses sentiments à l’élue 
de son cœur. Victime d’un pari stupide, blessé profondément, il 
s’isole, s’enferme et rompt toute relation avec sa famille. Son 
comportement devient tellement incompréhensible qu’avec tout 
son entourage il sombre dans l’incommunication. 
Concrètement, le thème du harcèlement, les blessures 
intérieures qu’il engendre et le processus d’enfermement qui 
vise à anéantir les personnes qui en sont victimes ont nourri 
la démarche réflexive et artistique des jeunes. Ils ont ainsi joué 
plusieurs scènes dans lesquelles ils ont approfondi les raisons de 
la souffrance intérieure qui minent le personnage principal. Toute 
leur créativité et leur inventivité n’ont pu apparaître dans la pièce 
jouée à Lourdes mais leur ont permis de s’exprimer librement sur 
une réalité à laquelle ils sont confrontés dans leur vie quotidienne.

ARTISTES D’UN JOUR 
MAIS ARTISTES LIBRES

LE FABULEUX VOYAGE  
DE NATHAN ET NOÉMIE
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Il y a 4 ans, alors accompagnée par l’équipe de Gennevilliers, 
Nodiade confie son désir d’être bénévole à l’animatrice : « est-ce 
que je vais pouvoir me faire une place dans l’équipe bénévole et 
suivre les formations ? » Pour l’y aider, la formation d’accueil des 
nouveaux bénévoles est adaptée et déplacée à Gennevilliers. 
Après cela, Nodiade s’engage au Secours Catholique. Elle est 
élue déléguée dans le cadre d’une mobilisation d’habitants 
pour le droit au logement. Puis, à sa demande, elle suit d’autres 
formations et se passionne pour ce secteur d’activité. «J’ai 
suivi les formations du Secours Catholique,» dit-elle un jour à 
l’animatrice, « j’ai même témoigné de notre mobilisation devant 
la Caritas Mexique. Et maintenant ? Comment je fais pour faire 
ton métier ? »

Nous lui proposons alors la formation OSEE (Osons les Savoirs 
de l’Expérience de l’Exclusion), portée par ATD Quart Monde. Le 
principe : valoriser les savoirs de personnes ayant une scolarité 
inachevée ou sans équivalence de diplôme, et ayant vécu 
l’exclusion ou la précarité. Le but : qu’elles intègrent des cursus 
diplômants dans le domaine du social. Nodiade est emballée ! 
Toute l’équipe bénévole contribue : on trouve une tutrice, on gère 

les questions pratiques, on cherche avec elle des stages et des 
cours d’informatique… Chaque semaine, elle nous parle de sa 
formation avec des étoiles dans les yeux. 

Un beau jour, elle nous annonce : « J’ai complété ma formation 
OSEE, j’ai réussi ! » Après inscription sur Parcoursup, Nodiade 
suivra en septembre une formation à l’IRTS pour devenir 
assistante de service social. Elle nous rejoint ainsi pour changer 
le monde.

BOUCLE NORD

Nombre de bénévoles : Nombre de personnes accompagnées : 

Activités : 

Du bénévolat au salariat…
Ou comment le fait de faire confiance aux capacités  

des personnes leur permet de trouver enfin leur place

Afin d’être au plus proche des problématiques locales,  
le Secours Catholique des Hauts-de-Seine coordonne ses actions  

à travers cinq territoires. Chaque année, les équipes locales développent 
des projets dynamiques avec les personnes rencontrées.

Accueil / Écoute / Accompagnement - Domiciliation - Tournées de rues - Permanence DALO (Droit Au Logement Opposable) 
Atelier de recherche d’emploi - Accueil de jour - Visites aux familles - Projet collectif de vacances en famille - Ateliers 
conviviaux - Table ouverte - Apprentissage du Français - Permanence d’accès aux droits des migrants - Groupe d’action 
citoyenne - Marcheurs de l’espérance - Démarches de développement local (ACSL) - Café-parents - Ateliers artistiques

Nodiade pendant la formation OSEE
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Pas d’antenne locale du Secours Catholique à Suresnes… 
c’est le constat partagé par notre délégation et le Père David, 
curé de la paroisse à son arrivée en 2020. Ni une ni deux, 
l’Équipe d’Animation Pastorale (EAP) décide d’y remédier 
avec déjà en 2022 de belles réalisations.

Ségolène et Augustin, plus particulièrement à l’initiative d’actions 
au service de l’amour du prochain et en particulier des plus 
pauvres (diaconie) au sein de l’EAP, forment avec enthousiasme 
la première équipe. Accompagnée pas à pas par Muriel, alors 
animatrice salariée référente de l’activité du Secours Catholique 
de la ville de Suresnes, l’équipe s’est efficacement structurée et 
déployée en 2022.         
Tout commence avec une formation sur-mesure proposée à 
l’équipe, notamment sur l’accès aux droits et la Gouvernance 
Partagée. Mises en situation et jeux de rôles… aident chacun à 
se mettre en posture d’accompagnement.

2022 est aussi une année des “premières fois ». L’équipe ouvre 
une première permanence à l’espace sénior Payret Dortail, deux 
samedis par mois, appelée Pauses Fraternelles et Solidaires. En 
fin d’année, un second lieu, dans le bas de Suresnes, est inauguré. 
L’équipe du Secours Catholique y est présente tous les mardis, 
dès 17h45. Ce sont aussi les premières personnes rencontrées et 

accompagnées comme cet étudiant qui a bénéficié d’une solution 
pour un logement temporaire, les premières aides matérielles et 
financières octroyées et un lien inter-associatif qui se densifie. 
Comme en témoignent la participation à la journée solidaire de 
Suresnes ou la rencontre conviviale autour de la fameuse galette 
des rois, partagée avec les associations de l’Ordre de Malte et de 
Saint-Vincent-de-Paul. De bon augure pour 2023.

Les temps difficiles au sein d’une équipe de bénévoles 
s’avèrent parfois être des moments déterminants pour relire 
son fonctionnement et redonner du sens et de l’énergie aux 
actions à mener. Regard sur celle de Clichy qui a su trouver 
un nouvel élan. 

A l’été 2022, après la période Covid, l’équipe s’essouffle : manque 
de communication, difficultés à se mobiliser et à se retrouver en 
équipe, aucun volontaire pour en prendre la responsabilité… Il 
est temps, avec l’aide de Samuel, animateur de la délégation, de 
mettre en place une autre organisation sous la forme d’un partage 
des responsabilités.

Pour cela, les différents secteurs d’intervention sont redéfinis 
et tous les membres de l’équipe nomment une personne par 
secteur chargée d’animer sa petite équipe de bénévoles et de 
participer à une réunion de coordination. Composée de sept 
membres et d’une trésorière, elle passe en revue chaque mois 
les principales activités en cours en matière de soutien scolaire 
et d’alphabétisation, d’accompagnement social fraternel, de suivi 
des commissions d’attributions des aides, d’accueil café, d’aide 
pour les démarches numériques, d’animation spirituelle ou encore 
de vacances enfants.

Ce nouveau fonctionnement est en place depuis septembre 
2022. Désormais, les activités de l’équipe sont connues de tous, 
donc mieux coordonnées, plus réfléchies et chacun en est partie 
prenante. Bien sûr, ce mode de fonctionnement est encore en 
rodage et l’équipe est confrontée à de nouveaux défis comme 
la difficulté de recruter des bénévoles qui s’engagent sur le long 
terme. Cependant, elle est désormais plus solidaire et forte pour 
une action commune avec une plus grande efficacité.

NEUF COLLINESENTRE-DEUX-RIVES

Nombre de bénévoles :Nombre de bénévoles : Nombre de personnes accompagnées : Nombre de personnes accompagnées : 

Activités :Activités :

Le Secours Catholique de retour à Suresnes Le renouveau de l’équipe de Clichy

Épicerie solidaire - Accueil convivialité - Accueil / Écoute et accompagnement - Permanence DALO (Droit  
Au Logement Opposable) - Accueil de jour - Ateliers conviviaux et d’expression - Apprentissage du Français -
Mobilier - Accompagnement scolaire et des familles - Permanence d’accès et d’aide numérique -
Temps de partage spirituel - Jardin partagé - Permanence d’accès aux droits des migrants - Ateliers cuisine  
Projets collectifs de vacances

Accompagnement fraternel - Projets collectifs de vacances en famille - Accompagnement en détention - 
Accueil / Écoute - Domiciliation - Tournées de rues - Permanence DALO (Droit Au Logement Opposable) -  
Accompagnement scolaire - Sorties culturelles - Ateliers conviviaux - Table ouverte - Apprentissage du Français
Ecrivains publics - Accompagnement au numérique - Groupe d’action citoyenne
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L’année 2022 a été celle du grand lancement pour l’AMAP 
(Association pour le Maintien de l’Agriculture Paysanne) 
Solidaire “Aux P’tits Pois”, à Clamart. Retour sur le processus 
ayant abouti à la mise en place d’un projet qui en inspire déjà 
d’autres !

Début 2021, plusieurs Clamartoises sollicitent le Secours 
Catholique. Elles ont des idées de projets en lien avec 
l’alimentation et avec une dimension solidaire. Plusieurs 
rencontres ont lieu et par l’intermédiaire de l’équipe locale, un 
groupe se crée, rassemblant des habitants du Petit-Clamart 
en situation de précarité ou pas. Une question s’impose alors : 
comment se procurer des produits frais, fruits et légumes, 
lorsqu’on a peu de moyens ?
Début 2022, l’idée de créer une AMAP solidaire émerge alors.

Tout le monde s’y met, on trouve rapidement un producteur 
très emballé par le projet, de même que des habitants prêts à 
s’engager et à devenir “amapiens”. Ils rédigent une charte, des 
statuts, l’association “Aux P’tits Pois” voit le jour. En septembre 
2022, les premiers légumes sont livrés. Depuis, chaque mercredi, 

les amapiens se rencontrent, échangent, discutent, pèsent leurs 
légumes et remplissent leurs paniers. Chacun participe à son 
échelle et tout le monde prend part, par roulement, à l’installation 
des produits et à la permanence de la distribution. 
Aujourd’hui, “Aux P’tits Pois” rassemble une trentaine de familles 
du quartier, dont certaines ne paient que 20% de la valeur du 
panier, grâce au soutien financier des autres familles et du 
Secours Catholique.

Qu’est-ce qu’une AMAP solidaire ? 
Le principe d’une AMAP est de supprimer les intermédiaires entre 
les producteurs et les consommateurs. Ainsi, des habitants d’un 
quartier s’associent et s’engagent à acheter à un producteur des 
produits issus de sa récolte, chaque semaine, à un même prix 
défini.
L’AMAP devient solidaire lorsqu’elle permet à une partie de ses 
adhérents de bénéficier des mêmes paniers en payant à hauteur 
de leurs moyens.

PORTES-ET-FORÊTS 

Nombre de bénévoles : Nombre de personnes accompagnées : 

Activités : 

Les AMAP solidaires commencent à germer 

Permanence DALO (Droit Au Logement Opposable) - Tournées de rue - Apprentissage du français - Accueil / 

écoute - Repas partagés - Epicerie solidaire - Accueil de jour - Après-midi conviviaux - Événements festifs et 

sorties familiales - Démarches de développement local (ACSL) - AMAP solidaire - Orientation professionnelle - 

Aide alimentaire - Ecrivains publics - Accueil familial - Permanence migrants

S’il n’existe pas de recette pour constituer une équipe, 
l’exemple des Blagis montre qu’un constat de départ, une 
première expérience réussie et l’énergie d’un collectif 
constituent déjà de bonnes bases pour se lancer.

Début 2022, le Secours Catholique ne propose pas encore 
d’activités aux Blagis. Un quartier très vivant, avec une belle 
mixité, mais assez excentré. Il se situe en effet en périphérie de 
Sceaux, Bagneux, Bourg-la-Reine et Fontenay-aux-Roses.

Qu’à cela ne tienne : pour participer au Voyage de l’Espérance, 
quelques personnes du quartier préparent et vendent des pots de 
confiture maison. C’est l’élément déclencheur qui leur donne envie 
d’aller plus loin. Ainsi, un dimanche, ils participent à la messe à 
la paroisse Saint-Stanislas des Blagis, puis invitent ses fidèles à 
découvrir le film de présentation du Voyage de l’Espérance autour 
d’un apéritif. S’ensuit un repas où chacun fait découvrir sa recette 
préférée. Et au cours de l’après-midi, tous se retrouvent pour 
réfléchir à des activités à proposer aux habitants du quartier pour 
rompre l’isolement. Quelques week-ends plus tard, ils sont aussi 
accueillis par la paroisse pour la vente de bougies, de crèches 

et de parts du gâteau du Secours Catholique, “le Fraternel”, pour 
soutenir financièrement ses actions. Autant d’avancées qui les 
ont bien motivés pour ouvrir ensuite des ateliers qui créent du lien 
comme le Thé/Café ou l’atelier Tricot.

Leur objectif aujourd’hui : mettre encore plus de vie dans le quartier 
en favorisant des échanges de savoir-faire, de connaissances, 
jeunes et moins jeunes mélangés, quelles que soient leurs 
origines et religions. Ainsi, envisagent-ils de proposer du soutien 
scolaire. Et pour mener à bien d’autres actions, notamment auprès 
des plus précaires, une salle dédiée leur serait bien utile. Ils ne 
manquent pas d’énergie et d’idées pour cette aventure humaine, 
n’hésitez plus à les rejoindre.

POINTE SUD

Nombre de bénévoles : Nombre de personnes accompagnées : 

Activités : 

Prémices d’une nouvelle équipe aux Blagis

Épicerie solidaire - Accompagnement scolaire - Accueil / Écoute - Mobilier - Visite aux familles - Permanences 

d’accès aux droits des migrants - Permanence DALO  (Droit Au Logement Opposable) - Accueil de jour - 

Centres d’hébergement hivernal - Marcheurs de l’espérance - Partage de la Parole - Groupement d’achat 

alimentaire - Réseau des familles - Démarches de développement local (ACSL) - Ateliers conviviaux - Atelier 

numérique - Accompagnement fraternel - Atelier bricolage - Aide alimentaire d’urgence - Temps spirituel  
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Nous souhaitons remercier ici tous ceux qui nous accompagnent dans notre action et nos projets, 
et avec lesquels nous sommes en lien pour assurer notre mission :

Nos partenaires institutionnels qui nous soutiennent financièrement et avec lesquelles nous 
agissons pour construire ensemble un monde juste et fraternel : la Région Ile-de-France, France 
Relance, l’unité départementale 92 de la DRIHL (Direction Régionale et Interdépartementale de 
l’Hébergement et du Logement), la DRIEETS (Direction Régionale et Interdépartementale de 
l’Economie, de l’Emploi, du Travail et des Solidarités) Ile-de-France, le Département des Hauts-
de-Seine, la Caisse d’Allocations Familiales (CAF), l’Agence Nationale des Chèques Vacances 
(ANCV), les Mairies et Centres Communaux d’Action Sociale (CCAS) de bon nombre de 
communes du 92. Les autres partenaires institutionnels avec lesquels nous agissons : en particulier 
la préfecture des Hauts-de-Seine, les travailleurs sociaux des SST (Services de Solidarités 
Territoriales), la coordination des maraudes du Samu social. 

Les fondations qui soutiennent nos projets : Fondation Tolot, Fondation Hardy, Fondation 
Xamafra, Fondation Graines de Futur.

Le diocèse de Nanterre : Mgr Matthieu Rougé et le père Georges Vandenbeusch, l’équipe 
diaconie diocésaine, les services et mouvements diocésains (aumôneries, scouts…), tous nos 
interlocuteurs dans les paroisses du diocèse.

Nos partenaires associatifs : nos partenaires du collectif Citoyens Fraternels 92 (Action 
Catholique Ouvrière, ATD Quart-Monde, ASSOL, Carton Plein, Collectif régional des épiceries 
solidaires, Entourage, Entraide Protestante Asnières Bois-Colombes, Espaces, Fédération 
des Acteurs de la Solidarité Ile-de-France, Habitat & Humanisme, Karibu, Jeunesse Ouvrière 
Chrétienne, Justice Deuxième Chance, Observatoire de la Précarité et du Mal Logement, Petits 
Frères des Pauvres, Scarabée, Secours Populaire Français, Solidarité Jeunes Étrangers 92, 
Solidarités Nouvelles pour le Logement), et les multiples partenaires locaux au plus près de nos 
équipes (Conférences Saint-Vincent-de-Paul, Croix Rouge, Restos du cœur, Solinum…).

Un grand merci à tous nos donateurs pour leur générosité et leur soutien. Par leur fidélité, ils 
témoignent de la confiance qu’ils accordent au Secours Catholique et à sa mission auprès des 
plus démunis, pour construire, tous ensemble, un monde plus juste et fraternel.
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Secours Catholique
•

DÉLÉGATION DES HAUTS-DE-SEINE
34, rue Steffen - 92600 Asnières-sur-Seine

•
hautsdeseine.secours-catholique.org

Hauts-de-Seine


